
~Maidi ptàehai'ù, confé.ere 'là M. l'abbé Émard, l.ofesseur d'hisi
àor eèlsatuSu loIs ét lacnersion des Frântcs.

Djimaiiehéle dé*iÎiiié- à trois hers P. M . monsieur~ L.-JD. À.'Maré.ý
clilV.G,àmniitiateuir du, dioéèse.a présidé à la bién'éiutiop àe

pyeruièiérred lé .égisé du très saint Nom dàe Jésus, ville dre Mai-
sonneuve. Àprès que1qpies remarque.s -'en, françaiÉ; et une courte aIlo-~

j cdioi e nangàispar nionsieùr le'curé d Hodhlaga, un sermon d
circôoistaÙide.fut prâchëé par M. G. MI. Le Pailieuir, Ptie, vieffir.

t à û otùv,-:'lé»*glis' sera située sur un joli coteau,à petite distangedeIla riie ôteDm.Le terrain a été. donnùé motépar M.. C.4
Le Tbùrneù.t, et moitie pýtr M., A. Desiardîtàs, Mt. P. ; M. Ed., D)esjà.r
a insi M D. e't kîn vie Dédary, iïéè Miathieu. vlu dec
géë1é'retx' Joli es'i dé sept à huit mille dullarâ.

Misgion tie la NÈativité, 15 sept--hibre 1888.

?NEINUET ÉIEN -AIÈ tn *

Je viens de recevoir votre airnible et affetetise lettre en monta-
gnais Q iacbéd-'gcpnationls. tde solicitu des, e nie veu.
pas laisser passer la dernière occasionl.qi se présert!e cét auitone

-par eau sans, écrireau moins qtuàtrp lignes à Votre Grandpr. Votre--i
bOntéývyotre ariour et votre iuitérétlîor- vos enfants du Nord ,etei
particulier pour ceux de laNtvtM¶noiseià-neur, re remplissent le
coeur, et jene .sais ni que dir, nip. i faire, pour vous ell témoige
ma reconnaispa'nce. j 'àî comimandé deux p>aires de beaux petits-
sôtiliers sans hau:sses,mnaisý je ne puurrai lés eflvqyer que par l'ex-
press du jou.r :de l'ai. -i'ýus avons reçu par l'ai rivée' de la caravane
descendue avec le .révéren~d père Grouard mille et mille bonnes, et
belles choses sans p>arler des- ouvragéls-Isi. beaux si utiles et si multi-
pliés qu'ont bien daigneé nous envoyer-les, rressieursde Saint-Sulpice.
Serait-ce abuser de-Votre Grandeur, *MonseigAetir en vous priant de les
remercier an nom de la mnissioni de la, Nàti.vitk eu attendant que je pLuýs-
se le Èaire .môi-mémé pae tne. botnna lettye,qiiand les gr des. Ôgopa-ý
tions d, l'automne seront terminées, ou au moins par l'occasion du
nouvel an.Meý iliissiieëres iéinerc*iements à touis-ceux qui ont parti-
cipé à: faireý cet eùiôi si. utile à nos missioüs et qui est destiné à pro-
curer le bien peiidà'it stiote vié et après' notre mort.

Voici niainté iaii* in court rés(iinld des prin cip?.les nonvelles loca.les
'de la Ntivrité. Poiýtile, monde'vaïâ bien dls les deuix commnïautés,
î l'exceptibôn desàtir Saiint- Michiel. 'Le-bien se fait, et- la présence- dut
,tèvéreiid père Giôtiid touj3oùrs au nmilicuw do donne àtouites

nios- oeuniriég mie irmpülàeon -nouvelle. Nos sauivages niiontagnis et-
cris le véthèielit ét l'ésti'mènt. Il jarie si biený les- langules. ýir
irs part, ýe yro#te de sa présencepour me faire 4onnei Ii .elquité


